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républicainee trouvant ainsi de 57. un comité de secours pour les besoins
S'il faut en coire les dépêches transmises par le câble trans- A Manchcater, grand nombre de g t

lantique, le programme du nonveai cabinet de Versailles'com- à.la charité; la classe moyenne souffre vivement et des parti-
prendra" l'aboltion de l'influence cléricale dans les universi- culiers réunissent leurs efforts pour améliorer la conditionde
" .ts et du pouvoir d'accorder des dégrés, une déclaration en cex qui man
"fveur de l'éducation obligatoire, une garantie contre le pro- Un télégramme de Livepool dit qu'il y a bien de annéed que
" tectionisme, et une promesse de destitution des membres ré- les classes u o rtti 'L'

actionarea de, ,la magistraturo. et du cops diplomatique. n omienté eon y organise un boensylsto lepdesepeurs.~

Com .leremarque M. lécrivai ný du ouv -Mode,. de ýA Brilistol,ý des certaines de mperson e nt sans ouvrage et
Sla ;du câbll amnn- souffrent beaucoup; or na pas organis d nouveaux moyn

entî comme étant, du ministèreý est 'plutôt duparti radical de'scours et il n'y a que le fonds do paoiser labitueL d
quchree , elui faiiý n-dopteýr,'et'ajoute M., l'écrivain de ce ýA Wigan il règnie Une grande 'misèr' parrâd li classe ai"6

Jonn .... ..... .ces mécaniciens et des ouvriers.

Uu téém me de Lie pool o 'o dit qu'i be e nnes qu

semblableprograme de la part de la faction radicale M e ière pour sovertatont diton ql
"naut ioared pas. Il 'ym a avait rien de mieux à attendre gra nde à Sonth Staffordire. On distribue des secours.

d'un troupede politiciens de cet acabit. Ils sont- dans leur
rôle on demandant que les universités cathol iques, fondées et C AU SE~R IE A G RIC0OLE
soutenues parles, oatholiquels qui craignent avec beaucoup de
raison d'envoyer leurs enfants à u daversitéd athée de sparis, eu Aetnaque f .ALIMNTAIONDEs VACHEs9 LÂITIrùZSE.'
la seule qui reçoive la protectioi de l'état, et dans laquelle

trop de g pnorations de lettrés ont déjà appris à se passer de re-

role en demandantnqu lesuuniversités caholiquesnfondéesae

lagin pendant leur vie, ne soient point tolérées, qu'elles n'aienthiver excellence le foi de
aucun pouvoir de conférer des degrés aux elèves qui en sui- vaches laitières. La paile davoine est Celle qu'ol léur.dorme le

ent les -cours, eu un mot,. qu'lles soient traitées comme une éplu coanicie nt, et sa richesse en corps gras epliquer.on'
nuisance dansle pays. lis sont encore dans leurrôle en deman- tilité;a pillre d'orge est er toni t ee

dent:qu'après que 'en, aura Interdit' toute. éducation chré- Ni lle4 foins ni les pailles ne doivent cependant former la baus
tienne, ond oblige les pès def famille à envrer leurs enfants er

dlaNo)rriture 'ie.-reain Fret pari ellnc tro chernde

puiser, l'indiffénce. et P.Impiété dans des maisons d'éducatio a-rs ic udus' sotto'e orisne et, qu'ele

achtes, aiièe. La alle d'av topn pest cele u'otn eur dnnele

d'où Dieu est banni. C'est leur système d'éducation lalque et ont, principale ment-celle de.tseigle, le grave inconvénient de di-.
obligatoire. Enfn, ils sont aussi dans leur rôle en cherchant à

deue la magistrau at; o itq'els'l
détruire l'indépendance de la magistrature, seule protection
qui reste aux honnêtes gens contre les*" abus d'autorité des
majorités," aveugles et passionnées, par la destitution de tous Les menues pailles, lei gousses des légumineuses, les neiIques
les juges réactionnaires, " c'est-à-dire, qui ne sont pas épris des crucifères sont rithes an principes nutritifm, et 'propre b'
d'une admiration sans bornes pour la majorité radicale. remplacer le foin et la pille, surtout quand ces fcurragessontý

" Imaginez dans notre pays une majorité parlementaire dont à haut prix. il convient du les adn iiireraprda nnë*oouit@
la politique se6raitde" n'voir ,que' des'maisons d'lédu cation macération dans l'Ka',, clé .angé s avec du so'n,' ou mniun,i Bae'
do.notre religion serait exclue et où l'on apprendrait aux t dei racines, des tubercules euits' Les betterave sont e bonmn
4lèves à se.moquer des ministres de Dieu et deschoses saintes, poi-r le lait ; niais il convi -nt de les admini--trer àu faible dose.
bt auxquoUes1 on forcerait, on même temps les parents deuivo- ONi préfère l bettrave jaune On dit que la betterave blanbe
yer leurs enfants sous peine d'amende, et d'emprisonnement ; nourrit trop. On donne uss les ai vet et les erotte. Ler ca..
qultdestituerait les juges dont l's opinionsr politiques auraient rottes, bien re herchées par les vaches, dnnent un lit de bonne
pn difmérnr de celles de la majorité, etn remplirait le banc de
magistrats. engagés ' deux poids et deux men ais e n t mntré.

Les pmmnc les t lres oussenndes émin u aes lsaiuesi

ures à leur service selon qurils auraient à juger dep amis et ros

es adversaires politiques' ei r es racines ; elles rendent les excréments fides et orr au.o
cille qui m'enace la Frànce. " ' onnent sovent, même quand e le sont adminitrées on petite

-La misère qui sévit enAngletorre parmi lesocsses ouvri- quantités, la rla,ée aux vaches qui ne sont pas habituées A eali
res augmente chaque jour. prendre. Du ret , on devrait les employercrues, sauf àendon-.

A Sheffed, la semiemdernière,' on porté ecors à 20,000 nor de plus petites quantit; car, quand eles ont subi la culs-.
enfants e3000 adultes. Le fonds. desecoutrs du aire est de son, elles betvori ent plus l dengraisement qu'elles n'a tive la
$0er0* eemsécrétion dOn on namelles.

A Stecktonla misère augmente es centaines de timilles da ' Lts bierecocées peuvehe dnne avec avantage
la clas ouvrière, en fer, sont dénuées de tout; uncomit de vaches, cai elles sont souvent ini que quelquses aitro
paronns inlentes 'recueille des souscript ions. et d

sures leu toe-oret lo milsèr~'ugentant jpgr dsuie dt Lgraie et môme que certains grains, moins chères que le son,
frid odeae qui y un; levostr n de so e ai- en poporLions de leurs propriétés nourrissantes part n-a .

de répondre aux demndes., chesse en principes, azoté, elles complèent avec avantage'ite"

A arel&" ue réunion Aa été convoquées pr le mairu paille d'avire a u x poin va de la nourriture.
pourve nirau secourstdeelindigence un grand besoin se fuit Oles donne sèches oud aprè s un jour de macération dans f
sentirani parmi ltes. oviers à Nrth Stafordshire. e d nau. L'usage des eaux grasses convient'aux vaches 'atire.

3 Edbourg des députations d'hommes ne faisant rien, de Le petit luit est telès.favorable ù1a sécrétion des rnçlies, als.
femme -oetd'enfante Lord rovost etles magistrats Organisnt dmné en m que n et sans inconv6nio4s c yol e sIl


